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- Par où est.elle entrée ?
Par la fenêtre basse de l'étuve qui donne dans les fossés, sous le

pont.
Gonzague réfléchit un instant, puis il reprit:
- As-tu interrogé dom Bernard?
- Il est muet, répondit.Peyrolles.
- Combien as-tu offert?
- Cinq cents pistoles.
- Cette dame Marthe doit savoir où est le régistre . . . Il ne faut

pas qu'elle sorte du château.
- C'est bien, dit Peyrolles.
Gonzague se promenait à grands pas.
- Je veux lui parler moi-même, murmura-t-il ; mais es-tu bien

sûr que mon cousin de Nevers ait reçu le message d'Aurore ?
C'est notre Allemand qui l'a porté.
- Et Nevers doit arriver?
- Ce soir.
Ils étaient à la porte de l'appartement de Gonzague.
Au château de Caylus, trois corridors se coupaient à angle droit:

un pour le corps de logis, deux pour les ailes en retour.
L'appartement du prince était situé dans l'aile occidentale,

terminée par l'escalier qui menait aux étuves. Un bruit se fit dans
la galerie centrale. C'était dame Marthe qui sortait du logis de
Melle de Caylus. Peyrolles et Gonzague entrèrent précipitamment
chez ce dernier, laissant la porte entre-baillée.

L'inetant d'après, dame Marthe traversait le corridor d'un pas
fugitif et rapide. Il faisait plein jour ; mais c'était l'heure de la
sieste, et la mode espagnole avait franchi les Pyrénées. Tout le
monde dormait au château de Caylus. Dame Marthe avait tout
sujet d'espérer qu'elle ne ferait point de fâcheuse rencontre.

Comme elle passait devant la porte de Gonzague,. Peyrolles
s'élança sur elle à limproviste, et lui appuya fortement son mouchoir
contre la bouche, étouffant ainsi son premier cri. Puis il la prit
à bras-le-corps, et l'emporta, demi-évanouie, dans la chambre de son
maître.

II
COCARDASSE ET PASSEPOIL

L un enfourchait un vieux cheval de labour à longs crins mal
peignés, à jambes cagneuses et poilues; l'autre était assis sur un
âne, à la manière des châtelaines voyageant au dos de leur palefroi.

Le premier se portait fièremeut, malgré l'humilité de sa monture,
dont la tête 'triste pendait entre les deux jambes. Il avait un
pourpoint de buffle, lacé, à plastron taillé en cour, des chausses de
tiretaine piquées, et de ces belles bottes en entonnoir si fort à la
mode sous Louis XIII. Il avait en olutre un feutre rodomont et
une énorme rapière. C'était maître Cocardasse junior, natif de


